
16

BICYCLETTE ET AUTOMOBILE

L'histoire des ports et des amusements
de c' pays n'offre rien de comparable à
la rapide croissance de la popularité
de la bicyclette, comme moyen de récré-
ation, et à son déclin encore plus rapide.
Ce déclin est encore plus étonnant quand
on se souvient que les médecins ont re-
commande la bicyclette comme un moyen
précieux quand on en use avec modéra-

tion,pourtenir le corps en bonne condi-
tMon et prévenir certaines maladies engen-
drées par des habitudes sédentaires et
le manque d''exercices corporels. Cela

* -est si vrai que, s'il était possible de re-

cueillir des témoignages. des centaines
de mille personnes vivant dans ce pays,
dont les bicyclettes se rouillient dafs
des caves ou sont reléguées au grenier,
on verrait que des milliers de ces per-
sonnes avoueraient qu'elles ne possè-

dent plus la santé parfaite dont elles

jouissaient, quand l'excursion du d.iman-
che à travers la campagne ou la prome-
nade du soir sur les boulevards ou les

pistes pour bicyclettes formaient une

diversion importante Pt agréable à la
routine de leur vie.

Les causes de ce déclin sont no'mbreu-

ses, dit "iScientific Amerjean." La prin-
cipale a été la rr.ême exactement que
celle qui menace l'automobile aujour-
d'hui : les gens allaient trop vite et
trop loin ; et ceux qui n'avaient pas en
partage la force musculairo et une cons-
titution leur lyermettant de pédaler pen-
dant des siècles et même des moitiés
de siècle sans inconvénient, commencè-
rent à inluiter à la Iic'ycl<e tte leurs dou-
leurs dans les jambes et l'méiuisement
de leur corps.

Une autre cause le ce déclin presque
aussi importante a été l'in-troduction le
bicyclettes à bon marché qui a mis eat
instrument à la porté,e de toute person-
ne pouvant se procurer les quarante ou
cinquante dollars nécessaires à son
achat. La bicyclette -ne fut plus fashio-
nable; et. pour cette raison le déclin du
bicyclisme est un les signes les plus sur-
prenants du fait que le peuple Améri-
cain perd rapidement cet esprit indépen-
dant, démocratique qui a été pendant
trois siècles un des caractères dinstine-
tifs de leur race.

Lorsque l'engouement pour ce sport
d'evint démodé, son glas ftèbre comme
passe-temps d'une popularité un-iverselle
était sonné. La bicyclette n'avait plus
que des- usages purement militaires.
Comme moyen de transport, elle rem-
plira toujours une place utile dans l'é-.
conomie de la vie journalière; mais il
est fout-à:fait improbable que le bièyelis-
me reprenne jamais son ancienne posi-
tion comme un des moyens de récréa-.
tion. les. plus à la mode et les plus po-
pulaires.

Maie que dire de l'automobil' ? Des
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auses semblables produi-ront-elles les
em's effets? Déjà la manie de la vi-

tesse menace de causer du tort aux in-
térêts de l'automobile en augmentant la
liste des accidents et en prédisposant
l'esprit du public contre lui. Il est satis-
falsant de savoir que des efforts sérieux
sont faits par le nombreux corps des
automobilistes pour enmpêcher la condui-
te Inconsciente des automobiles et épar-
gner' à ce sport splendide le mal qu'a
fait au bicyclisme la vitesse de course.

La fabrication d'automobiles sûrs et à
ton marché (et si les plans d'a certaines
maisons n'échouent pas, le marché dé-
bordera de ces voitures dans deux 'u
trois ans) mettra l'automobile à la por-
tée de la bourse de p'ersonnes dix fois
plus nombreuses que celles qui peuvent
acheter cette mach-ine dans les condi-
tions actuelles. Avant longtemps, les

boulevards, les. carrefours, les routes à
barrières seront sillonnés de fervents
de ce sport. Verrons-nous se répéter
pour ce magnifique moyen de récréation
l'histoire de la bicyclette? L'automobile
passera-t-il de mode? Cela se peut jus-
qu'à un certain point; toutefois il res-
tera jusqu'à la fin un des plus utiles
moyens de transport, tant pour les mar-
chandises que pour les voyageurs qu'e
l'inventeur ait mis au service de l'hom-
me, rivalisant avec la locomotive et le
tramway électrique, s'il na les surpasse
pas.

Il y a ceci à dire en faveur des chan-
ces qu'a l'autorobile de conservér sa
popularité actuelle comme moyen de ré-
création. c'est que, à l'encontre de la bi-
cyclette, il offre un moyen de voyager
presque sans effort et qui. peut être
rendu, si on le v'eut, absolument luxueux.
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La réputation est la force -

la puissance qui fait des ventes
et crée la demande, Or, la répu-
tation n'est pas le résultat de la
publicité, c'est le résultat d'une
épreuve personnelle, d'un juge-
nient rendu par la plus haute
cour d'appel-le consonmnateur.
Un article qui se vend sur sa
réputation estle mîeilleuret le plus
profitable à tenir; sa vente est
sûre et rapide, à de bons prix.

Les Marinades Marque "Lion"
se sont vendues sur leur mérite
seul pendant près d'un demi-
siècle. Elles ont été essayées
par le consommateur et leur
réputation est établie. *Elles ont
meilleure apparence, meilleur
goût et sont meilleures que toutes
autres Marinades Canadiennes
en Vrac sur le marché.
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